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-tion épiscopale* dans votre diôcèsc. L'Evoque est l'auto et lu vio do (tint 
oe qui se rattache au bien de la religion, do l'éducation, de la morale dans son 
diocèse: c’est le Père dans la famille. Son peuple, jîar conséquent, est le premier 
ctle plus intéressé à ce que l’Evêque soit mis en étal de remplir convenablement, 
et avec efficacité la change importante (pie le Saint-Esprit lui a confiée. Car vous 
savez que c’est le Saint-Esprit qui a établi les Evêques pour veiller sur leur peuple, 
et gouverner l’église qui leur est confiée. ** A ftmdite t'oins et Uniterm) gretji in t/uo 
Vos Spirit ua-Sanetuê positif cpiscopos regcrc ecclesiam Dei." “ Veillez sur vous 
et sur tout le troupeau sur lequel le St. Esprit Vous a établis Evêques. ” Act. Ap. 
20 28.

L’état de gêne où Nous Nous trouvons depuis plusieurs années ne Nous a pas 
permis d’accomplir tout le bien que nous aurions désiré faire nu milieu de 
Vous. Malgré Notre lionne volonté, Nous n’avons pu empêcher que plusieurs 
œuvres que Nous avions fort à cœur, n’aient eu beaucoup à souffrir. Encore à 
l’heure qu’il est, Nous ne jioilVons réunir auprès de Nous le personnel nécessaire 
il l’administration diocésaine, et Nous Nous trouvons dans la pénible nécessité 
de surcharger de travail ceux que la divine Providence Nous a donnés pour N0119, 
aider, au risque de les voir bientôt succomber sous le fardeau, incapables que 
Nous sommes Nous-même, de porter Notre part du poids des affaires, dans Notre 
grand-âge, et avec Nos nombreuses infirmités.

Il est donc de votre intérêt, N. T. C. F., de Nous aider à faire cesser cet 
état de choses le plus tôt qu’il sera possible. C’est à quoi Nous arriverons cer
tainement, si tous comme un seul homme, vous voulez Nous faire parvenir 
chaque année la légère contribution de six sous par communiant.

Il va sans dire qu’un grand nombre de diocésains donneront comme par 
le passé une offrande plus considérable ; et il faudrait que ce surplus pût com
penser lo déficit probable, afin que la collecte de chaque paroisse puisse atteindre 
en moyenne la somme de cinq piastres par cent communiants.

Tel est, N. T. C. F., l’exposé que Nous avons cru utile de vous donner, 
sur les affaires de la Corporation épiscopale de ce diocèse. Le résultat encoura
geant auquel Nous rouîmes arrivés après six ans d’efforts et de sacrifices, est bien
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